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d'assister aux offices, sauf les soire de veillée où l'assistance
fléchit un peu — il faut bien préparer par des fréquentations
honnêtes les mariages de demain et jeter les bases de fovera
chrétiens—ils sont chaque soir dans la salle—ou plutôt nmin-
tenant les salles, car on a commencé d'envahir l'étape d'en
bas, — pas loin de deux cents. Le prêtre est au milieu d'eux
vraiment eu ami. En son absence, le règlement n'a rien à
craindre, l n '•comité de morale" formé «Hiommcs de toute
confiance, veille à ce qu'on n'entende aucun mot .léi>lacé à
ce qu on ne voit rien dont s'offensent le bon ordre et la bonne
éducation. Le Sacré^oeur j)réside à tout: sous son rcard
on joue, on cause, on discute, on lit. La vie est inU'nse : on
trouve a 1 Oeuvre de Jeunesse, des clulxs de sport, un groupe de
gymnastes, une garde militaire: les Chasseurs de Salaberrv
un cercle d'études et un de déclamation. On prépare dès
pièces, on organise des séances, mais surtout, selon le pro-gramme du début,on s'entraîne à l'apostolat. On peut dire
sans exagération que la Jeunesse du Hacré-Coeur est l'âme
de toutes les entreprises de piété et de charité qui se multi-
plient à Saint-Sauveur. S'agit-il d'une veillée d'adoration,
d une manifestation de foi et de patriotisme, d'une campa-
gne bienfaisante à faire réussir, on n'a qu'un mot à dire et
les jeunes sont à la tâche, adressent et di^ribuent des cou'.'-
^tions, recrutent des bonnes volontés, assurent le ^orvice
dordre, organisent des quêtes, n'épargnent ni leur tamps
ni leur peine, m, s'ils en ont, leur aident. On leur doit lesuccès de la guignolée pour les pauvres Belges qui rappor aen nahire la valeur de $3,000, de la so..réo%u\énS du

de $300^T^'^^!'^''
persécutés d'Ontario: profit net, plusde $300, des réceptions données â Saint-Sauveur au chanoineDesgranges, au Père Rutten, à M'onseigneur Want cHuivaut mieux encore, les développements de 1We du Pdndes Pauvres et Passiduité croi^nte aux adorations n^tuniT

Ce zèle infatigable .. crânement surnaturel prend sasource au Coeur de Jésus: ces jeunes font régulièrement Pheu-re de garde et communient souvent. Chaque année sWanis^tparmi eux des netraites fermées et malgré la ^ffiX Cr.nx d'y consacrer trois jours de suite, 'iradhêslonrne ^an


